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L e Gaec de l’Uvry, à Govil-
ler (54), est un élevage lai-
tier qui compte 185 vaches 
laitières sur une surface de 

298 ha en agriculture biologique, 
suivi par Optival. La main-
d’œuvre représente 4,5 Etp, dont 
trois associés. L’objectif des 
membres du Gaec de l’Uvry 
n’est pas d’être autonome à 
100  % au niveau de l’exploita-
tion. «Nous sommes sur une 
structure spécialisée lait et les 
surfaces disponibles ne per-
mettent pas d’être totalement 
autonome. Il faudrait 100 ha de 
Sau supplémentaires pour être 
vraiment indépendants», précise 
Pierre Vallance, l’un des asso-
ciés. Les éleveurs misent sur une 
autonomie massique à l’échelle 
de l’exploitation pour produire 
leurs fourrages. 

En revanche, la couverture 
énergétique et protéique du trou-
peau est raisonnée à l’échelle 
locale. «Nous essayons de trou-
ver des ressources locales. Nous 
ne voulons pas dépendre des 
cours des marchés mondiaux, et 
nous souhaitons limiter au maxi-
mum les intermédiaires», ajoute 
l’exploitant.

73 % d’autonomie protéique
Avant le passage en agricul-

ture biologique en début d’année 
2022, l’autonomie protéique était 
de 43 % à l’échelle de l’exploi-
tation, et de 100 % à l’échelle de 
la région Grand Est, étant donné 

l’utilisation dans la ration de co-
produits humides et secs prove-
nant des territoires voisins. 

Aujourd’hui, il n’est plus pos-
sible d’utiliser ces ressources en 
bio. Des leviers ont donc été mis 
en place pour augmenter l’autono-
mie protéique de l’exploitation qui 

atteint désormais 73 %  : implan-
tation de méteils, de luzerne et de 
soja. Néanmoins, ce gain sur la 
protéine a eu pour effet d’augmen-
ter la dépendance énergétique de 
l’exploitation, notamment due à la 
luzerne. Pour combler ces déficits 
en énergie et protéine, les éleveurs 
sollicitent une coopérative locale 
pour récupérer du maïs grain, des 
graines de soja et de pois produits 
localement. 

Des graines de soja  
et pois toastées au robot

Pour corriger la ration à l’auge 
constituée d’ensilage de maïs et 
de luzerne, les graines de soja et 
pois toastées sont distribuées au 
robot. L’installation dispose de 
deux cellules de stockage, une 
avec un mélange 50 % soja et 
50 % pois, et l’autre avec unique-
ment des graines de pois. «Nous 
n’avons pas pris le risque de 
stocker le soja en pur, à cause de 
sa teneur en matière grasse. Ce 
choix a été réalisé pour assurer 
l’écoulement dans les vis et limi-
ter le risque de colmatage dans la 
cellule», explique Pierre Vallance.

Les associés ont choisi de les 
toaster afin d’éliminer les facteurs 
antinutritionnels, de tanner la pro-
téine et d’améliorer la conserva-
tion. Ils assurent ainsi une meil-
leure valorisation des graines. 
Le coût de ce procédé est de 

56 €/t. «Nous arrivons facilement 
à conserver les graines de soja 
toastées et broyées quatre à six 
semaines sans problème de ran-
cissement. Les graines sont aussi 
plus appétentes  : nous n’avons 

p r e s q u e 
p l u s  d e 
vaches à 
p o u s s e r 
au robot, 
e t  n o u s 
a v o n s 
gagné 0,2 traite/Vl/jour au niveau 
de la fréquentation», ajoute l’éle-
veur. Les meilleures vaches 
reçoivent ainsi jusqu’à 2,3 kg de 
soja et 5-6 kg de pois.

Des performances laitières  
au rendez-vous 

L’hiver dernier, avec la nou-
velle ration, la production lai-
tière a été de 26,5 kg de lait/Vl/
jour, soit un niveau de produc-
tion brut de 8.500 kg de lait. Le 
taux butyreux s’est maintenu par 
rapport aux résultats habituels 
du troupeau, autour de 40 g Tb/
kg de lait. En revanche, l’utili-
sation de graines de soja a pro-
voqué une baisse du taux pro-
téique : il a chuté de presque 
trois points et peine à atteindre 
30 g Tp/kg de lait. Cette perte 
n’est pas sans conséquence sur 
le prix du lait, mais la marge sur 
coût alimentaire reste correcte  : 
7,27 €/Vl/jour. 

Jérôme LARCELET,  
Consultant nutrition Seenorest

Pour tous renseignements complémen-

taires : Jérôme Larclet, Tél. 06 47 84 11 06,  

j.larcelet@seenorest.com

Le Gaec de l’Uvry, à Goviller, est un élevage laitier qui compte 185 vaches laitières, sur une surface 
de 298 ha en agriculture biologique.

Un mélange composé de graines de soja et pois toastées puis 
broyées et distribué au robot. � Photo : Jérôme Larcelet Seenorest

Intégrer des graines de soja et pois dans sa ration
Atouts

• Graines riches en protéines 
et en énergie
• Renforcement de l’autonomie 
alimentaire

Contraintes
• Teneur en matière grasse de la graine 
de soja
• Rancissement et conservation 
de la graine de soja pure broyée
• Baisse du Tp

Opportunités
• Possibilité de produire ces graines 
en local

Menaces
• Rendements aléatoires en fonction 
des aléas climatiques

GAEC DE L’UVRY À GOVILLER (54)

Rechercher l’autonomie à l’échelle locale
Afin d’accompagner les éleveurs dans leur recherche d’autonomie, les organismes 
partenaires du projet Arpeege, et plus spécifiquement les Chambres d’agriculture 
du Grand Est, Optival, Apal et Schreiber, ont travaillé avec des fermes «pilotes». 
Une fois leur niveau d’autonomie évalué, des leviers ont été mis en place pour 
l’améliorer. Zoom sur une solution testée par le Gaec de l’Uvry, en Meurthe-et-Moselle.
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